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A nos amis en gneral, et tontes les
personnes qui supportent notre jour-
bal:

Noua appelons l'attention de tontes
les personnes qui doivent faire des
publications lgales, particulirement
des ventes par antorit de justice, sur
tle dfaut de prcautions qu'elles ont de
ne pas donner les instructions inces
saires et positives pour que ces 1publi-
eations soient faites par le journal de
leur bchoix; cela nons prive, en ffet
d'an patronage qui nous serait accord.
Le shriff de la paroisse apporte, en
6f&et, un zfle qui tient de la jalousie.i 
assurer au journal dont il est non seule-
ment le directeur mais un des princip-
aEx actionnaires, toutes les ventes par
saotritde justice, et certaines publi
eations en cette matire, ont apparu
dans ce jouirnal, bien qu'elles dussent
mous appartenir, selon l'intention des
parties elles-mmes, si elles avaient

eit consultes; et d'antres nous ont t
enleves, la demande personnelle du
abdrift ou de ses dputs o moment de
taalgnlieation des ordres de saisie.

Cesux qui prfrent soutenirou patio-.
liser tout autre journal de cette parois-

as, sont parfaitement libres, et nous
aurionsi fort mauvaise grce nous
plaindre de semblable prfrence; mais
mos amis qui dsirent nous accorder
leur soutien, sont instamment pris de
veiller ce que les officiers soient ex
prSment requis de donner an Cour-
iler, les publications qui peuvent les
tobearner; et nous les engageons aussi

artiealirement, ne pas 8e laisser in-
,eacer en aucune manire, pour les

faire consentir, au besoin les contrain
dre donnor ces publications a tout
asti journal, quel qu'il soit.

Pendant les deur premiers jours du
O Us il est tomb beaucoup de neige

demi leMontana, et les plaines en tai
eat recouvertes de trois pieds d'pais-
S-EL 1,_______*

Le ris commence afflaer de tous c-
l dasi notre ville; la maison Clments
t Wilson ai avantageusement connue

41r notre place; a commenc ses achatu
deestte importante denre, sur dbue vas-
to Mebelle: 3 piastres est le prix cou.
lant, le sac.

Dimanche dernier, dans la soire, au
uageain de M. Veltin, Bellevue, Jim
DopoaI de couleur, ayant une difficul-

Sa1es Bob qul jeune, anaasi de couleur,
Iais laquelle il n'avait pas le dessus, il

*ir sou couteau pour en frapper son
Sadversaire; oc dernier dans la lutte, est
parvenu asiir l'arme fatale et a cou-
P6 ompltement loreille ie Donovan.

'etamen0marque diastinctive qui pour.
tha>vrson utiitm on son importance

s ihsndI4eriler, une affaire comme
Sa*UnlfPri soavent daua notre circons-

S Ima ea lieu, dans laqunieun hom-
4Wttu. Le soir u Jour dont nous

deux homme. de couleur sur
iatiOa Baily, au Waxis, Oscar

lermm et Bary B"aveolei se sont> pris
w. qare a la suite de laquelle Sr

l rirmtrolvet, a fait feu sur Brown
1t81aWai#06 une blesire au ventre

g a Ue6 al mort ImmB diatement: le
esI chapp.

~tom 0 IsmUIa5 dopr-
.#f t 4gluat

l'ex-.

te -i ao-

et pourquoi leurs adversaires ont, par
contre, perdu tant de terrain, et con-
tinuent tourjours se perdre.

L'alliance, explique- coup sr
inexplicable qu'ont faite les derniers-
les "antis," ucessairement-avec un
parti pour ainsi dire inconnu; abrit
sous une bannire trange, que d'au-
cune croient n'tre pas de franche al-
lure;-dnote assez, nul n'oserait le
nier-que la dtermination de la fac-
Nicholls, comme aussi celle do ces
"Fermiers-Politiciens," auxquels elle
s'est associe, est, avant tout, de s'as-
surer, s'ils le peuvent, la possibilit
"du coup de grce" qu'ils se proposent
de porter, en Avril prochain, l'a-
mendement Constitutionnel qui sera
.sooumis au peuple, propos du renou-
vellement do la charte de la Compagnie
(le la Loterie.

La faction Nicholls se joignit l'Al-
liance des Fermiiers,-qp'elle n'aima
jamais, qu'elle aime moins que jamais
peut-tre,-parce que' se- sachan ttrop
faible pour lutter, seule, -contre les
Dmocrates, qui les craseraient do
eurs poids, elle tait prte "s'accou-
ler" n'importe qui,- n'importe

quoi,-au Diable mrLe s'il le fallait,-
pourvu que celui-ci ft assez "bon
diable" pour l'aider i avoir raison de
la Dmocratie, qui se tient toujours
sur son chemin,-et pour empcher le
peuple d'avoir voix au chapitre, dans
la question qui, en sauvant la Louis-
iane, la tuerait, elle, sans merci.

Tromper le peuple, le ravir de son
droit de se prononcer sur un sujet qui
n'appartient, pourtant qu'a lui seul,-
tel tait, tel est encore, videmment,
l'unique objectif de la Faction Nicholls.

Peu lui importe le reste.
Le pays!-chanson, que le pays!-

L'ide du pays est engloutie l'heure
qu'il est, pai lait rage de leur vengeance
homicide.

La Louisians ira en banqueroute.
Elle l'est dj. Ses plus chers intrets
sont compromis, sacrifis. Son avenir
mme sera perdu tout jamais. Elle
subira, chaque anne, ces dloges, qui
ruineront jusqu'au dernier de ses
plauteurs. Son agriculture, demi
morte dj, le sera absolument, infail-
liblement, Aprs cela. Ses enfants
grdudiront dans l'ignorance, et ne com-
pruendront jamais la porte de leurs de-
voirs de citoyens. La Nouvelle-Or-
lans no sera jamais draine, et ne con-
natra de meilleurs jours. L'Hpital
de Charit, la providence des malheu-
reux de toute l'Union,-la gloire de
tout le Sud, deviendra une chose du
pass. Nos asiles d'alins, qui ont
droit toutes nos sympathies,-e
l'asile, non moins sacr, de nos Vt-
rans Confders,-seront anantie
sans retour.

Peu importe, toujours!
En manire de compensation, le

Gouverneur Nicholls, le chef asser-
ment de l'Etat de la Louisiane, dont
le devoir Je plus sacr est de s'oublier
pour elle-tonjon ra,-et avec lui, ses
fidles complicel u'il mne la b-
gette;-sea "par par excellence;-
ses -"hants mortlistes"-ses "Saints
patriotes :"-seront veng's - sainte-
ment venge-e-n devenant ainsi les
pires ennemis, les bourreaux de leur
propre Etat. *-

Quelle gloire pour lui et pour
An. ..

Et,cependent, Il compagnie de la
i Loteriede la Loulsiane-la bte noire
r de ces gea l-leur a dans un mo-
r meut de gnrosit erronne, tendu
5 une main secourable, quand ils la sup-

Splaitent de leur venir en aide. Elle les

1 a eaurvs (d'ne dfaite certaine. Elle
-n'en a pas moins t condamne-cou-
4 d4mnde mort par eux Siagulier
ffet d'unrie Siagatire fconnaissance!

-Et cela, contre la yolont& du peuple
u'il tentent tonjortv da baillonner,

d'toufer;-et qWllsBtos4eraienteans
remords, e'ile pouvaient r6ansir dans
ltas eefffrth tnpiea, 4ei Ige4

Il y asait dons .a.t cett trange
aberration des 1"Aonts" compensation
Spleine et entire de lear part.-Ila per-
Sdralent MEtat, maia as vengeraient.

l ear Gouverneur deviendrait le mear-
trier -de la Louialane, maias il aarait, d4
moins, prouv sn0 peuple.-(car c'est
"sosn" peuple, ne loublions pas)-qu'il
est plu fort que lui; plus ot aussi,
que toa ceuax qui ont os seomettre a
eossttiBde as amequine jalousie, de

ea rancunse criminelle.
Mal, nous le disons test haut, et

saisb msaque aus n sage-le peuple
-'ioutersa pas la vaine colre de foux-

reBqa. qui- onut jur l'immolation deliur paya.
1 le s.auver algr6 la faetiois Nich-

.otsp et malgr tea lesaneidfrd4gui

x 0oles oaet-vopt de4ob point t

1orkt i t fit ieit est le plus1I parle f ip t, se basant
so ~0'?#ois raso, prse 4dAroit,'-maia

weoo vesalp.
Ja 'aon Richells eab dborde7

'r- i elle "abaotxnnatsit la
phrde "pi hie urisek 4 de plus,

45 anlna D eae avoir
Awe ] s nea_ di

j ee a *a xilob.
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"The Sabine parish bulldozers," says the
Baton Rouge Advocate, "had two grievances
which prompted the use of shotguns and Win-
chesters to suppress free speech on the part
of their fellow Democrats, when they lately
prevented public speaking in that parish.
One was the alleged information that an
armedband would invade the parish in the
interest of the lottery, a pretext so contempti-
Sle that it ought to bring a deeper blush of
ddame to their cheeks than even their law.

lessness, and the other was what they said
was 'undisputed evidence that John A. Mor-
ris had furnished the money for the barbe-
cue.' Now the Pro-Lottery people say the
money was raised by private subscription
smong the friends of the amend ent, but
admitting that Mr. Morris donate~all of it,
the question may be asked whether it is a
greater sin on the part of the Pro-Lottery
people to use it than it was for Gov. Nicholls
and Senator White to accept money from the
same source to pay the expense of their
campaign in 1888. We do not read that any
considerable number of Anti-Lottery regula-
tors rose in arms against the recipients of
this campaign fund when it was accepted by
them, or were loud in their protests when
Senator White and his friends admitted that
they had taken it, knowing the source from
which it came. Let us be reasonable and just.

--._ m- ...

The adoption of the Revenue Amendsment
means:

More schools and better schools; longer
terms and better pay for school teachers.

Better levees and consequently less danger
from overflow.

More money for insane asylums, and there-
fore ample room to comfortably confine insane
persons.

Better care of Confederate veterans and
widow's of Confederate veterans.

Less taxes and licenses and more prosperity
for the poor farmers.

What do the antis offer the poor people for
voting against the amendment?

Good wagon roads are worth much more to
the local business interest of a town than an
extra railroad, yet it is not difficult to find
business men who wo)ld give dollars toward
the railroad to cents for better wagon roads.
No people in the community should be more
interested in country roads than the citizens
of country towns, yet as a rule none are more
indifferent. In every case towns from which
radiate the best country roads are the most
thrifty. Roads, road-making and road laws
are matters of vital importance to the coun-
try towns.-Ex.

The following v~uld indicate that there is
still hope for the paralyzed Frank Cornelius,
Purcell, Indian Ter., says: "I induced Mr.
Pinson, whose wife had paralysis in the face,
to try a bottle Chamberlain's Pain Balm. To
their great surprise before the bottle had all
been used she was a great deal better. Her
face had been drawn to one side; but the Pain
Balm relieved all pain and soreness, and the
mouth assumed its natural shape." It is also
unequalled for rheumatism, lame back,
sprains, swellings and lameness. 50 cents
bottles for sale by Jos. Lassalle.

Farmer's Union Lecturer P. Galvin, of Cal-
casien, states a general proposition in the fol.
lowing forcible way:

Why are some men so ready to accuse oth-
ers of selling out ? I think that's a cheap and
dirty way of gaining the attention of unthink-
ing people.

i nay it not be because the accusers are nerv-
ously anxious to themselves sell out and fear
the other fellow has beaten them out of a
chance -- City Item.

The time has come when building and loan
associations outrank the savings banks, and
they are maintdned where savings banks
have never been established. The wealth
these mutual benefit companies represent is
simply enormous. We find very often whole
families who are share holders, and the conse-
quence is that a great proportion of them own
their own homes.-American Building Associa-
tion News.

At this season of the year people can not be
too careful about keeping their bowels regu-
lar. Bilious and malarial diseases are often
brought on by allowing the bowels to become
torpid. An occaeional dose of St. Patrick's
Pills is all that would be required and might
prevent serious sickness. For sale by
Jos. Laesalle.

Slander has a thousand tongues-Truth has
but one. How like a grand brotherhood all
mankind would be if with every rising sun we
laid to heart for the day's acting that beauti-
ful maxim laid down to us through the centu-
res, a blessed inheritance : "Though I speak
with the tongues of men and of angels, and
have not charity, I am become as sounding
brass or a tinkling cymbal."

If parents, who have children subject to
croup, would take the advice of Jos. Lassalle.
they would never be without a bottle of
Chamberlain's Cough Remedy in the house.
It will not only cure croup but willprevent it,
if used as soon as the first symptoms appear,
which can always be done if the remedy is
kept at hand,

One of the Good Things.
There is nothing "just as good" as Creole

Female Tonic. Every lady who has given it
atrial will tell you there is nothing like it for
woman's peculiar ailments.

B. I. Advocate:-The Farmers' Vidette cau-
tions the Winn parish bolters not to bolt, be-
cause "the third party of a third party is the
ninth party." The Videttte thus admits that
the a~lanleais a"third party," a fact which
some beole are studiously trying to conoceal
for se ends. ____

RAe as Worth Ll.ving
Ceeole Panale Tonic makes the enjoyment

of life masible, and makes Ife worth the liv
lag. Weak and sickly women Aind new health
and stregth in it. use.

.. O. IHerald:-Waented.-i~rdised inhabi-
-tantr for the parih of Sabine, Loielana.
Aowafew l onuri s toenlighten the an-
fota who ardenow in that part- of the

A oPenilogfor Judge MeGloa'B Har.

Esr;a ato bed and eiatot tu i:to ,mnd your

o~ Ugbile .fe wo rth" aok deal
mJ tsraral than they coat.

wh1 W dowaksa' ,te .fzete arla.

a s weame ssh arito4 s as
-w-a Nassiona s...s..OIInIe)

fil

E'.

The adoption of the revenue amend-
ment will bring to the State of Louis-
iana by the Lottery Company an an-
nual payment of $1,250,000 for a petiod
of twenty-five years, or a total of $31,-
250,000, set apart as follows:

For the entire
Each year. period,

For public schools...... $350,000 $8,750,000
For levees.............. 350,000 8,750;000
For the charity hospital 80,000 2,000,000
For State Insane Asylum 40,000 1,000,000
For deaf and dumb Asy-
lum................... 25,000 625,000

For Soldiers' Home ..... 5,000 125,000
For pensions to Confed-
erate soldiers......... 50,000 1,250,000

For the drainage of New
Orleans and other sani-
tary purposes........ 100,000 2,500,000

For the general fund... 250,000 6,250,000

Total ................. $1,250,000 $31,250,000

Alexandria Times, Sept. 25: "When Col.
Jack spoke hero he told several anecdotes,
one of which Colonel Ogden appropriated
Wednesday, ma-le a different application and
thus turned the Colonel's guns against him.
We tell it without the frills: A negro whilst
in a boat lishing tied the line to his big toe
and went to sleep. In time a big 'cat' seized
the bait, was hooked and commenced to
pull. lie finally upset the boat, drowned the
negro and then himself. A negro coroner im-
panncled a negro jnry to view and sit upon
the remains. The verdict when drawn up by
the learned offtlicial read about this way: 'We,
the jury. after looking into the case, find the
nigger Jake, and the catfish, name unknown,
so tangled we can't tell whether the nigger
drowned the fish or the fish drowned the
nigger.' Mr. Ogden said that in the Lafay-
ette dicker the antis and the farmers were so
tangled up that he couldn't tell whether the
antis drowned the farmers or the farmers
drowned the antis.

Chamberlain's Eye and Skin
Ointment.

A certain cire for Chronic Sore Eyes, Tut-
ter, Salt theoum. Scald head, Old Chronic
Sores, Fever Sores, Eczema, Itch. Prairie
Scratches, Sore Nipploes and Piles. It is cool-
ing and soothing. Hundreds of cases have
been cured by it after all other treatment had
failed. It is put up in 2~ and 50 cent boxes.

For sale by Joseph Lassale and all drug-
gists.

The men of worth to a town or community
are those who forget their own selfish ends
long enough, and who are liberal enough in
their ideas to push all projects calculated to
build up the town and enhance its impor-
tance. The enterprise and push of a commu-
nity constitutes the foundation of its perma-
nent success. A town may as well prepare
for its own funeral as to become indifferent to
the enterprise in its midst. Men who come
to town to make it their future houme, who
cannot look far -enough before them to see
that money placed judiciously in a public
enterprise will be increased au hundred fold
in the appreciation of their property, are to
be pitied. They ace the class who are ready
to take all they can of one's building enter-
prise, but are unwilling to do anything them-
selves.-Kinmundy (IlI.) Express.

PaaraE.s' INK is the title of a little journal
issued by Geo. P. Rowell & Co., of New York,
in the interests of advertisers. Millions of
dollars are annually spent in advertising, and
much of the money fails of achieving the end
for which it is expended. "Printers' link"
gives all aorts of useful and intelligible in
structions as to make every dollar spent in
advertising tell. All business men should
subscribe. Its subscription price is $2 a year

Pin Your Faith.
Pin your faith to Creole Female Tonic and

you will never regret it. It is a remedy par-
ticularly prepared for ladies.
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Rice Land
Within Six Miles of Opelousas.

One Thousand Arpents
Of Choice Rice Lands in Plaisance Pastures
in lots to suit renters. Apply to Eraste Durio.

J. MEYERS & CO.
Augt •2~, 1891. tf

TEE BOW WILL YO HAVE 'IE
Oyster Saloon and Ladies' Restaurant, kept

by Morris Vilaseca. has reopened its doors,
where Oysters, Fish, Crabs, Shrimps and
Vegetables, will he kept throughout the
season. Oyster Loaves a speciality.

In connection he has also a large stock of
Groceries, Liquors, Wines, Tobacco. etc.

Board and lodging. Opposite the market
house. Sept. 26, '91-6m.

J. B. CLEMENTS. i. S. CLEMENTS

CLEMEN TS BROS.,.
(Successors to Black.& Morris )

General Fire Insurance Agents
Landry St., opposito Court ITouse,

OPELOUSAS, LA.
I'Best Home and Foreign Companies

-represented. March 1, 91.

NEW GROOERY.
Having opened a grocery store on Landry

street, near the brid e, in the Generes stand,
stocked with a choice assortment of fresh
goods which I sell' at the lowest prices, I
reepeetfully solicit a share of public patron-
age. CLEMENT HEBERT.
Aug. 294f.

T. ' G. ClIACHERE,

:-: AR C H ITECT, -:-
Opelteasas, La.

Pnapares Dtiawngs and SpecaacatLons for

Eo vrsy - eseiron of Buildings.
P Correspondence odlicited.

Sept 5-O-m

P or sBALEa.

improved town preperty. lying coutigaous
t: aftlrmoad, 365 feeta front by 210 feet deep,
-+ita-leg. wo4 'omfortable residences, out-
B---es., eta;- will be sold together or separate.
-prarticaleas, apply at'this office, or to Jean

T egn, Opelouansa
S3t tl89I.t;-~f;

SAM~LP COPIIi& PRER !
T n ' S8eu&Lk6 our great Stotboer
~ .. Weely, ',e oa be takon in every

Tbheproteo.iolyP$ a year, and.'a
prsee t wh ic . 'worth t at awouu or Sore
Sens f 'eearyy yey muberbipttIon. A am.w

e copy wll e notfree= to ama44ress.

ll t' 6tea ion tiven to

L 3 a
A Iaat. Ga
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IS THE TIME TO USE
--- THE-

CROWN
CULTIVATOR

-~~ ~ - ,,.jL--~ 3:~0 ---t tt----- ". .............

BEST IN THE MABKET!
Come and examine for yourselves.

IF NOT SATISFACTORY WHEN TRIED
Goy CAN BE RETURNEI) AND dI

MONEY REFUNDED !
JOS. BLOCH,

Corner of M.liu aind Bellevue Streets, Opelousas.

OLEMENTS & WILSON,
DEALERS IN STAPLE AND FANCY

DRY GOODS AND GROCERIES
Boots, Shoes, Hats, Hardware, Etc.

---- o--

In addition to our large assortment of General Merchandise, ice desire to call the

SPECIAL ATTENTION of FARMERS & PLANTERS
To the great variety of Improved Agricultural Iplements and Machineryl we carry

in stock, including the following reliable makes:

Hapgood Gang and Sulky Plows,
Stahl Walking and Riding Cultivators,

Stock Cutters, Eclipse Planters, Plows,
Sweeps, Scrapers, Disk and other Harrows,

Hoes, Shovels, Spades, Etc.
Also Agents for the World Renowned

DEERING &CO.'S HARVESTINC MACHINERY
Reapers, Binders and Mowers.

And the well known and popular

~'Tr0I3t-BAIL•eR. Tt•- LC-ONC.
Call and examine our large and complete stock

Opelousas, March 21. CLEMENTS & WILSON.

1 C 5. O . 'tC . ... Pea
- -- YI O.D - -.-

H L77 AREST AND BEST
-88 ILLUSTRATED FAMILY WEEKLY

ro. .: STo RY PAPER
IN THE UNITED STATES.

T ., OpNL $2.00 PER YEAR
!A: : r Story Papers 43.0' per Year.

PROCESSION AND

SEE
SAMPLE t
COPIES. r.
8 E 3,.olm,•, '

iD. U8YfE, Pdbahler, V
oHIOAQO, ILL.

I ..er ,wealtwr ors• New•oy
desI at bM" i . L .edgesr, ask
Ni to• -- ite to, i we will se •
ble *al. pk tbyo-r Newadeal!e ; :: .

2 5.o0o0 CO r .` A EEKLY
'-_t 1 Y BLA "OE A S Ttt LArnatr iso m,, I C aRcU .

I.UEP a N EW-PAPE.R I L TE I. S. I S SLD, BY: NEWS BOYS
' s' 0EE I AND TbOWNS, t CENTS A COPE, OR s42O PER8YEAR. IT IS

61xe ` IN " S CENT NEWSPAPER PRIiTED. ANY PERSON OETTW S USaSi1I S W . A eoa" WHR Suww WE 1 RE OT NOW SELLING,

a, .l .
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ROBERT CHACHERE,
-- D)E A.E IN-

Dry Goods, Groceries
.'avnD----

GENERAL PLANTATION SUPPLIES

H1-adware,

CG ockiery ware

Tiriwari, &c,, &c,
itclhn Outilts at a Bargain,

Liquors of all Brands,

SHOES FOR FARMERS
Tht w-ill keel, out the dirt iu. plowing.

l,' Stck is LARGE and will hbo old very( llEAP. ('oie and see i;. 'Norl

NEW LIVERY STABLE,
S i,..i hbt r. , n, al, lUilroad Depot, Opelousas

Saldlo HIorse., Draft
h: = orses, Gigs, Hacks,

S / r ungies, Surreys, &e
for hire, with or

withiut drivers. Elogant turn-outs for pleas.
nre drives. Particnl: r attention given to the
needs of Cu:inmereial 'rav-elers. ti 'horse.
'et and cn red for. (l [1. E. I)UPRE.

April :25. 1891. Agent.

POH'T'RAITS ! PICTURES!
('A I. AT P'ltF R. MAYEIRi

N EW PHOTOGRAPHIC GALLER

.Adjoui ing Methodist Chur.ih,
f You desire a Fine, Artistic Portrait.

Washington Brick Manuf actory,
Can tI il•ioh any tqu.utity of first- la; Brick,
at the' lowest market, prices. Addrces all or-
dcr- to JULIEN CLAUDE, Proprictot.
A'g 2 -Jw Washington, La.

FOR SALE.
Tlh• Generes Hotel, on Lanlry itreet

,po•sie tihe Court Hunoe. For terms. etc,.
address: W. C. PERRAULT, Att'y.

Augu.st 1, 1891-10t Opelousas, La.
.\lo, an Ethan Allen Stallion 6 years old.

REBERT'S GIN, OPELOUSAR.
Having purchaseo and refitted the Generes

Gin ini tOpe!ousas, I am prepared to gin cot-
ton with prtllntltas and at the lowest rates.
Corn ground. CLEMENT HEBERT.
Aug. 29 tf.

US'S Con MPTION
(•,:•nn COUGHS
S@0 tD COLDS
UP OF SOR THROAT

WILD CHERRY ASTHA
AND TAR. CRoUP

All Lung and Throat Trouble,
D A• '5' V ild. Cherry and Tar notonly Cures t;he

Srrack.ig C ,ugh, but ac•cs a a tonic, soothes the -
n_.rsea and builds up the patient. Has been in
use fifty year and prescribed by Phyicianus.
Pleasant to take. Sold by all Druggists.,

50 cts. & $1.00 per bottle.
JOHN H. COLLINS & CO., Philada., Pa.

J. B. CLE t!N.'a. E. S. CLEMET•.

CLE1MENTS BROS.,
Successors to Black d Moir'is,

GENERAL FIRE INSURANCE AGENTS,
Landry St., opposite Court House,

OPELOUSAS, LA.1E7' Best Home and Foreign Companlea
represented. March 1, 91.

Farmers' Union Lunch. House,
Main street, opposite Postofficc.

Opelousas. La.

Good Board and Lodging
AT CHEAP RATES.

f Lunch and Hot Coffee ,.0 all hours. ,M

NEW ORLEANS.

Tulane i University
OF LOUISIANA.

Tulaini, Univcirity embraces iCollego, High
School, HI. Sophie Newcomb Memorial Col-
lege for Young Women, Law and Medleal
Departments. The College has four paral-
lel courses: Classical, Literary, Scientific,
and Engineering. There is also a special
course of Electrical Engineering. Next An.
nual Session of the Academical Departments
including the II. Sophie Newoomb College,
begins October ast. Law Deprtment
opens November 16th. Medical Depart-
ment, October 19th.

For special or generhl catalogues, apply to
the Seeretary of the University, Tulane
Hall. Wu.M PRn•SON JOHNSTON.
Aug. 1--3mr Prestdent.

Leche's Graded Institute
No. 7 Prytania St., New Orleans.

Day Bearling and NIght School
-FOR--

Boy, and Yoang Men.

The lost Thorough School of EngUsB
and athematles in the State.

An unlimited number of county pupils
can be acoomaodatd.,

Session begins MONDAY, SElPTEMBEiR 'Y?
7th, 1891. Send for Prospeouse

July 1,1, '91 2in3ms.

S. A. xRAND3AO 'TON1 L. eI&

'XANDAO & GILL,
Book and Job Printers,

34- Magazine St., New Orleans.
MANiIFACTURIE.R5B4

St Trozf7NREY, BLA K BOOKS.
olS1

Pelican Restauran
B. BERARlJ. Projprietr,

No. 116 Custoznhouse S
Bet een Bourbon a, Ry a -e,

NEw Oar~ais. La.

no. 131 O awrtlfres rf, N*4 Or'ss.,
Thi t el knows tl gin tmest of

f tio O o w3

id' ~ ~ ~ e SY; 15 e.R '.vm e


